
L’Amérique et l’Europe en révolution (1760-1804) 

 

De 1760 à 1804 en Europe et en Amérique, s'ouvre une ère de bouleversements qui résultent 
d'un sentiment profond d'injustice et d'une volonté de libertés. 

Au 18e siècle, des idées nouvelles naissent en Europe à l'initiative des philosophes des 
Lumières, et circulent activement jusqu'en Amérique.  
Ces penseurs dénoncent la société de privilèges, l'esclavage et la monarchie absolue. 
Ils réclament l'égalité entre les hommes et les libertés et proposent de nouvelles répartitions 
des pouvoirs. 
 
La Révolution américaine débute en 1775, lorsque les 13 colonies anglaises n'acceptent plus 
d'être soumises à l'Angleterre qui leur refuse toute expression politique. 
Le 4 juillet 1776, lors du congrès de Philadelphie, des représentants des colons rédigent la 
Déclaration d'Indépendance, inspirée par les idées des philosophes européens. 
 
L'Angleterre repousse les demandes des colons, ce qui entraîne une longue guerre 
d'indépendance. Les insurgés, aidés par la France, l'emportent sur l'Angleterre en 1783. 
 
Les vainqueurs proclament la création des Etats-Unis d'Amérique, république fédérale définie 
par la première Constitution de l'histoire en 1787. 
 
La Révolution française s'inspire des Lumières et de la Révolution américaine.  
A Versailles, le 5 mai 1789, le roi Louis XVI convoque les Etats généraux pour essayer de 
sortir la France de la crise. Mais les députés du tiers état s'autoproclament Assemblée 
nationale, puis jurent de donner une constitution à la France. 
A Paris, le 14 juillet, le peuple parisien prend la Bastille, symbole de la monarchie absolue, 
des révoltes paysannes gagnent les campagnes pour réclamer la fin des privilèges. 
 
Pour calmer la situation, les députés abolissent les privilèges et rédigent, le 26 août, la 
Déclaration des droits de l'homme et du citoyen, inspirée de la déclaration américaine. 
 
Louis XVI n'accepte pas la Constitution de 1791 qui réduit son pouvoir. Il s’enfuit de Paris 
pour chercher de l’aide à l’étranger. Mais, arrêté en 1791 à Varennes, le roi perd la confiance 
des Français.  
Le 10 août 1792, la foule prend le palais royal des Tuileries, l'Assemblée remplace alors la 
monarchie par la Première République, le 21 septembre 1792. 
 
La nouvelle assemblée élue, la Convention, vote la mort de Louis XVI en 1793. L’Europe des 
rois entre alors en conflit contre la France révolutionnaire tandis que les Français se divisent.    
La Première République enchaîne alors des régimes brefs et impopulaires qui essaient de 
résister aux événements : la Terreur, une dictature sanglante de 1793 à 1794, puis après un 
violent coup d'état, le Directoire de 1795 à 1799, marqué par de fréquentes révoltes. 
En 1799, Napoléon Bonaparte, par le coup d'Etat de Brumaire, met un terme au Directoire. 
 
La révolution à Saint-Domingue est liée aux événements américains et français. 
Tandis que les riches colons veulent l'autonomie et les Libres de couleur le statut de citoyen, 
les 500 000 esclaves se révoltent en août 1791. 

https://www.herodote.net/histoire/evenement.php?jour=17910621
https://www.herodote.net/histoire/evenement.php?jour=17910621


À Paris, la Convention vote en 1794 l'abolition de l'esclavage dans les colonies. 

Toussaint Louverture, un ancien esclave devenu général de la République, prend le contrôle 
de l'île en 1801, rédige une Constitution fondée sur l'égalité des droits. Il s’oppose à 
Bonaparte qui rétablit l'esclavage en 1802 et tente de reprendre l'île par la force. 
 
Mais les révolutionnaires de St-Domingue, vainqueurs des Français, proclament en 1804 la 
République d'Haïti, la seule révolte des esclaves de l’histoire ayant abouti. 
 
Les révolutions s’inspirent mutuellement et aboutissent à l'affirmation de sociétés nouvelles. 
 


